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Il y a peu, moi Makaya j'avais mis en cause les res-
ponsables administratifs coupables de combine
"mortelle" pendant l'opération "bons de caisse".
Eh bien, le ministre de la Fonction publique vient
de me donner raison.
Voilà un pays où des cadres qui ont le privilège,
parmi des milliers de prétendants aussi diplômés
voire plus compétents, d'être nommés, secrétaires
généraux, directeurs de ceci, directeurs de cela,
qui sont plus au courant que quiconque de la si-
tuation financière du pays, mais, par leurs pra-
tiques, détruisent de l'intérieur l'Etat qui les
nourrit. Ils le faisaient par le passé. Alors qu'ils
qualifiaient les Anciens de corrompus, une fois à
la place, ils se découvrent de redoutables fos-
soyeurs. Avec des méthodes sophistiquées de com-
bines et de prédation jamais égalées...
C'est ainsi que ces diables ont fait échouer l'opé-
ration "Bons de caisse". On a tous vu, pendant
cette courte période, Libreville prise d'assaut par
des fantômes dont personne dans les administra-
tions ne se souvient plus. Certains venant d'Eu-
rope et les autres de l'intérieur. Tous ces gens-là
sont repartis "chez eux", sourire Colgate, après
avoir "régularisé" leurs situations avec la com-
plicité bienveillante des mêmes responsables
commis à la tâche. Quoi attendre d'une telle opé-
ration ? 0000000000000...
Le ministre a promis des sanctions. On connaît le
refrain. Mais, pour la première fois, on a espoir
que cela se fera et que des têtes vont tomber.
Ainsi, cela servira d'avertissement à ceux qui dé-
barqueront à leurs places. Seulement, au Gabon,
c'est très compliqué quoi... 

FA I T  D IVE R S
COUP  D E  P I LON  MORTE LUne altercation qui vire au drame. Au quartier Salsa, à Port-Gentil, un adolescent de 15 ans en a tué un autre, âgé de 17ans d'un coup de pilon sur la tête. Accablé de remords, lejeune meurtrier a malgré tout été écroué à la prison du Châ-teau.

POL I T IQU E
BR ICS  :  AL I  BONGO À  JOHANN ES BU RGLe président Ali Bongo Ondimba prend part ce vendredi àJohannesburg au sommet des BRICS (Brésil, Russie, Inde,Chine et Afrique du Sud) sur le thème d'une "collaboration
pour une croissance inclusive et une prospérité partagée dans
la 4 e révolution industrielle".

BONS  D E  CA I S S E  :  "D E S  ACTE S  B LÂMABLE S "Très attendu sur le dossier desbons de caisse – un total de 41120 agents publics étaientconcernés et 35 503 bons ontété distribués – le ministre dela Fonction publique, AliAkbar Onanga Y'obegue, a dé-noncé hier des actes "haute-
ment blâmables (...) qui ne
devraient pas rester impunis" .

CHANT I E R  PK  5 - PK  12  :  L ' E TAT  MONTR E  L E S  D E NTSDevant la persistance de l'occu-pation anarchique de l'emprisedu projet, la secrétaire généraledu ministère de l'Equipement,Yolande Nyonda, en visite mer-credi sur le chantier routier PK5-PK 12, a menacé ses auteursd'une intervention musclée im-minente pour les en déloger.

POL I T IQU E
Législatives : le groupe des 41 partis presse le CGE
de fixer une date

SOC IÉTÉ
Bac 2018 : les résultats du 1er tour (suite)

FA I T  D IVE R S
Braqueurs et violeurs

Le premier condamné à une peine d'emprisonnement de douze mois, dont quatre
ferme, couverte par sa période de détention. Le second purement et simplement ac-
quitté. C'est en hommes libres que l'ex-directeur général des douanes Alain Paul
Ndjoubi Ossamy et le chef de service Valeurs au sein de la même administration, Jean-
Bernard Ngalibika, sont sortis hier du Palais de justice de Libreville, au terme de l'arrêt
rendu par la Cour criminelle spéciale (CCS) devant laquelle ils étaient jugés pour "dé-
tournement de deniers publics" pour l'un et "complicité de détournement de deniers pu-
blics" pour l'autre.

C E S  ÉCHANGES  SANS  L E NDEMAI NLe constat n'est pas à notreavantage : le précieux travailde diplomatie économique ac-compli par les plus hautes au-torités a bien du mal às'accompagner de projetsconcrets. Trop de travers et demauvaises habitudes. Sansdoute convient-il de fixer unnouveau cap.
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T I RÉS D'AFFAIRE !
Alain Paul Ndjoubi Ossamy et Jean-Bernard Ngalibika
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